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	 	 	 	 	 	 	 	 	 Communiqué 
	
	

APPEL	À	SIGNATURES	POUR	LA	CRÉATION	
D’UN	OBSERVATOIRE	DES	SUICIDES		

ET	DES	COMPORTEMENTS	SUICIDAIRES	
 

  
 
A l’occasion des journées nationales de prévention du suicide, Denise Oberlin, TRGM de la Grande Loge 
Féminine de France est intervenue, samedi 11 février 2012, au Sénat, devant un large public, lors du 
colloque «  Face à la crise, Solitaire ou Solidaires ». 
Cette intervention faisait suite à un premier colloque, sur «les pénibilités et vulnérabilités humaines au  
travail», évènement co-organisé par Le Grand Orient de France et la Grande Loge Féminine de France le 24 
Novembre 2011.  
 
A cette date, nos deux obédiences maçonniques avaient décidé de signer « l’appel des 44» (désormais plus 
de 123 signatures de personnalités), pour la création d’un Observatoire des Suicides et des Conduites 
Suicidaires, appel lancé par Technologia, un cabinet indépendant d’évaluation des risques psychosociaux et 
par  l’association France Prévention Suicide  
 
Avec 11 000 morts par suicide et 250 000 tentatives, chaque année, la France est l’un des pays européens 
le plus touché par ces drames.  
Notre pays ne possède aucun outil d’évaluation, d’analyse ou de prévention des suicides et des 
comportements suicidaires  
C’est pourquoi, en 2011, La GLFF et le GODF avaient interpelé directement et publiquement M. Xavier 
Bertrand, Ministre du Travail de l’Emploi et de la Santé, afin qu’il prenne toute la mesure de ce grave 
problème de santé publique. 
A ce jour, le Ministre n’a fait aucune réponse à notre courrier.  
 
Au Sénat, tout au long de la journée, des élus, des personnalités, des experts et des acteurs du monde 
social et médical sont venus témoigner de la multiplication inquiétante des suicides et des gestes suicidaires, 
dans un contexte de crise économique et de précarité professionnelle. 
 
La rupture du lien social et du vivre ensemble est un autre facteur aggravant des crises suicidaires, qui 
affecte toutes  les sphères de la société, toutes générations confondues. 
L’institution policière, l’école, l’hôpital, le monde agricole, l’univers de l’entreprise et celui des demandeurs 
d’emploi sont au cœur des souffrances psycho-sociales et des crises suicidaires. Partout les femmes sont 
en première ligne des effets de la précarité et des souffrances au travail. 
 
La grande Loge Féminine de France attentive aux droits et à la dignité de la personne, dans le monde 
comme dans notre Démocratie française, estime de son devoir de vigilance et d’alerte de questionner les 
institutions de la République sur la réalité tragique du suicide dans notre Pays. 
Réalité particulièrement préoccupante et choquante au sein de la jeune génération. 
 
En ces temps de crise, nous ne pouvons  rester silencieuses ou inertes face à un tel enjeu de société et de 
santé publique  
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C’est pourquoi, au nom de la Fraternité et de la Solidarité, la Grande Loge Féminine de France encourage 
toutes les Sœurs de l’Obédience, à signer et à faire signer massivement « l’appel dit des 44 », pour la 
création d’un observatoire des suicides, dont la France a grand besoin.  
 
Ce lien www.observatoiresuicides.fr  donne accès à l’appel et à toutes les informations utiles, il vous permet 
de  déposer votre signature électronique. 
 
Mes Très Chères Sœurs, plusieurs milliers de vos signatures inciteront les pouvoirs publics à considérer 
cette cause de santé publique  et contribueront à lui affecter toute l’attention et les moyens qu’elle mérite. 
 
 
 
 
Paris le 15 mars 2012 
 
 
 
 

 Denise Oberlin, 
 
 
 Grande Maîtresse de la GLFF 

 
 
 


